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Lo v i s par la grâce de Dieu Roy de France & 
de Nauarre, Atoas ceux qui ces prefentes 
Lettres verront,sALvT. Depuis qu'il a pieu à Dieu 
nous appeller au gouuerncmcnt de cet Eftat , no- 
ftreconduittcafaitcognoi(tre,auec combien de 
foin nous auons trauaiilé pour entretenir la paix 
& la tranquillité publique,foit en gardant & çon- 
feruant entre cède Couronne & les Princes eftrâ- 
gers toute bonne amitié , intelligence êc corres- 
pondance, foit employant comme nous auons fait 
diuerfes fois en plufieurs endroi&s & grandes oc- 
cafions , noftic encremife Royale pour affoupir Se 
efteindre les altérations & différends qui s'eltoiet 
émeus entre lefdics Princes : comme aufli en don- 
nant afliftance & protection à nos anciens Alliez, 
lors que nous TauÔ!> iugé necefïaire pour les main- 
tenir ou reftablir dansles chofes^juilcur apparte- 
naient, afin d'arrefter parce moyen, lafuitte des 
troubles que les innouations ârciuées en leurs 
Eftats pouuoient apporter. En quoy fî nos intenti- 
ons ont eftè recognues bonnes & finceres,nous 
cftimons auflï que celles que nous auons eu, fon- 
dées fur les mefmesconiidecations de la tranquil- 
* lité publique & de l'affermiflcment du repos de 
noftrc Royaume , en contractant diuerfes grandes 
^alliances par le mariage de nos très- chères Sceurs, 
^font dignes encores déplus grande recommanda- 
tion. Maisnousnc pouuons voir fans va tres-iufte. 
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fcntimentiquc la dernière que nous auons faîte 
en Angleterre, n'aye pas eu iufquesàprcfcnt le 
bon fuccez que nous en auions attendu : Et qu'au 
lieu d'eftreindre de plus en plus comme nous nous 
eftions promis ,1e nœud de l'ancienne amitié qui 
eftoit entre ces deux Couronnes , il foit arriué 
qu'après les infractions notoirement faites delà 
part d'Angleterre , aux articles du mariage de 
noftre tres-chere Soeur auec le Roy de la grande 
Bretagne , les Anglois foient encor venus atlaillir 
& faire defeente en l'Ifle de Re , auec nombre de 
vailleaux&gcnsde guerre, fans nulle caufe fon- 
dement , prétexte ny déclaration. Et comme 
nous voyons que pour donner cours i leurs in- 
iuftes delTeins , ils ont déia pratiqué aucuns de nos 
fubicts , ont cnuoyé le Sieur de Soubize en noftre 
ville de la Rochelle , pour induire les habitans d'i- 
eelle a fe ioindrea leur part y , & qu'ils continu et 
les mefmes menées &c prattiques à l'endroit de nos 
autres fubiets de la Religion prétendue reformée, 
pour iesattirer & engager fous diuers prétextes ÔC 
vaines efperaces dâs leur vniô.encores que nous 
voulions croire, que nofdits fubiets aurôt allez de 
fermeté Se deiugement pour ne pas fe lailTer dc- 
ceuoir & fur prendre à fembiables artifices: ÔC que 
confiderans que nous les faifons iouy r en paix de la 
liberté toute entière de l'exercice de leur Religiô, 
du bénéfice de nos Edi&s, & des choit s qui leur 
ont efté par Nous promifes, ils fçauront bien co- 
gntiftre que celte entreprife faite par les Angloû, 
ne peut auoireneffeû aucun obietny fondement 
qui puiffe regarder le bien de leur Religion , mais 



quec'eft vnc volontaire aggreffion contre, Noa£ 
contre ceûe Couronne , fie contre l'honneur de U 
Nation , pour la dcfenfedcfquels tous bons Fran- 
çois tantCatholiques que de la Religion préten- 
due reformée ,iont également obligez d'expofee 
leurfang& leur vie enuers ôc contre tous :Ne- 
anemoms afin que nofdits SubietsfoieRt informez 
de nos intentions fur les occurrences prefentes , ôc 
qu'ils ne puifleteftrecircôuenus par les inuentios 
qui fontéployées pour les fouftraire de leur deuoiE 
naturel ,SçAvom faisons, que Nous pour ces 
caufes & autres bonnes & grandes conû derations 
à ce nous mouuans >DE l'Advts de la Royne 
noftre tres^honorée Dame& Merc,de noftre tres- 
cher & tres-amé Frère vnique le Duc d'Orléans , 
des Princes , Officiers de noftre Couronne , prin - 
cipaux Seigneurs & notables perfonnages de no- 
ftre Confeil d'Eftat , Se de noftre certaine feience , 
plaine puiJTance&authorité Royale, Avons die 
èc déclaré, difons ôc déclarons par ces Prefentes 
fîgnées denoftre main , le Sieur de foubize , Ôc 
ceaxdenosSubiets de quelque qualité & condi- 
tion qu'ils foient , qui auront adhéré , ou qui fe 
Joindront au party des Anglois , qui les fauorileiôr 
àcaflîftcront dire&cment ou indirectement, au- 
ront accez& intelligence, affociation & corref* 
pondance auec eux en quelque forte & manière 
que ce foit , ou qui autrement fe départiront de 
£>bcylTance qu'ils nous doiuent Rebelles, Traî- 
tres & Perfides à leur Roy,& Defmeursde leur 
** r |f > Criminels de leze-Maiefté au premier 
Chef, & comme tels déclarons leurs biens , tneu- 
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bks k. immeubles, Offices & Chtrges ï nous kc* 
qais & confifquez : Ec cous les Habitans de nos 
Villes qui adhéreront aux entreprife s , rébellion 
& defobeyffance des delfufdits , ou qui leur don- 
neront entrée , partage , refuge , rctraitte & loge- 
ment en icelles , & qui les y fourniront & affifte- 
rôc en quelque forte que ce foit,leur aideront d'ar* 
mes , viutes & munitions ,& autres chofes quel- 
conques -,coulpables des me fmes crimes,decheus 
detouso&roys honneurs, priuileges, franchifes. 
immuninez & droits qui leur pourroient auoir efté 
concédez par les Rois nos predecelTeurs ou par 
Nous , fans efperance d'aucun reftabliffement. 
Voulansqu il foit procédé contre-eux félon la ri- 
gueur de nos Ordonnances , par emprifonnement 
de leurs perfonnes , faifies de leurs biens.rafemcnt 
& démolition de leurs maifons , fans aucun exce* 
pter , dégradation desbois & autres chofes qui en 
dépendent , Se qu'ils foient décheus du benefioc de 
nosEdic1:s,mefmedu renuoy en nos Chambres 
créées par iceux.fauf Ci dans hui& iours aptes la pu* 
biicationfaitte de cette prefente Déclaration es 
caftes de Poitou, Xaintonge Se Aalnis,ilsne fe 
départent de la dicte rébellion, &fe reprefentent 
deuant nos Officiers de Villes des Xaintes,Ny- 
ort , Fontenay, Brouage , & autres plus éloignées, 
auec les fubmiffïons ordinaires, & que les Villes 
nefacent les Déclarations en teleasrequifesdans 
ledit temps. Et* daucant que nous auons reco- 
gneu durant les derniers mouuemens .qu'aucuns 
de nosSubiets de laditte Religion prétendue re- 
formée adherans au party des rebelles , ont de 



cooftume d'enuoyer leurs enfans , ou permettent 
qu ils aillent porter les armes auec eux,dcmcurans 
de leur part en leurs maifons pour les garentir delà 
rigueur de nos Déclarations, Nous voulons pour 
rem«dier à tels abus,que les Pères ou les chefs dc s 
maifons & familles, (oient tenus & reputez pour 
adhérer auparty des ennemis > cV qu'ils ioientpu- 
ms en leurs perfonnes , biens de maifons, des pei- 
nes mentionnées en ces prefentes , fi leurs enfans 
ou iiirres parents demeurantsordinairement ou le 
p>us fouuenc en leurs maifons, & nayans autre 
maifon de leur chef que celle de leurs pères & pa- 
rens , y font portans les armes , fi ce n'eft que lef- 
ûks Pères ou chefs de familles & maifons, nous 
icruent actuellement dans nos armées ou ailicuis, 
«Facent celle diligence de retirer lcars enfans ou 
parens , que nous ayons tout fuiec de croire qu'ils 
a y ont aucune part. Et pour le regard de tous nos 
autres kbicts de la Religion' prétendue reformée 
qui demeureront en 1 obeyflance & fidélité qu'ils 
nous doment, fans adhérer auxdefTeinsdcs enne- 
mis , & autres prateiques ,fa&ions Se menées con- 
tre noitre authorité , feruice & repos de noftre 
tltat Nous voulons qu'ils iouilTent plainement 
&pai(iblementdeia liberté de leur exercice , & 
de toutes les grâces & concevions aeux'faittes & 
accordées par le feu Roy noftre très honoré Sei- 
gneur & I>cre & Nous.lcfquclles nous entendons 
garder 5c entretenir inuiolablement/ncttant tous 
nofdit* Subietsde laditte Religion prétendue rt- 
fo me : . leurs familles & biens , demeurans en 
£cîlc Qir,Cn n ° ftre i >rotc<stion & faune S ard« 
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Si DONNONS EU MANDEMENT k nCVS ameZ & 

féaux les gens tenans nos Cours de Parlements & 
Chambres die l'EdicT: , que ces Prefcntes nos Let- s ^ j i 

très de déclaration , ils facent lire , publier & en- l? 
regiftrer , & le contenu en icelles faire garder ob- 
feruer & exécuter exactement feion leur forme ÔC 
teneur , mefmes à nos Cours de Parlements, pour 
le regard de l'exécution & inflidion des peines 
portées par ces Prefentes , pour railon defquellcs ] 
Nous leur attribues toute inrifdiéhon & cognoiN 
fance priuatiuement aufdues Chambres pour les 
cas (ufdits, dont les coulpables font indignes & 
décheusde tous priuileges. Sans preindicc néant- 
moins de ceux qui feront pris pat les Généraux & 

Chefs de nos Armées, luges de nos villes & lu- < 

nidifions , les VisbaMs, Viflencfchaux & Pre- 

uoltsdenos chers êc bien amez coufins les Maref. 

refehaux de France ,defquels nous voulons que 

iuftice foit faite prompument & fans remife , tant 

Inrlesperfonnesquefurlesmaifons & biens, par 

ceux qui les auront pris & arreftezen que'que heu 

quecepuiireeftre 5 & "qu'ils foienc punis & châtriez 

fclon le contenu en ces Prefentes ,& la rigueur ; 

defdits Edifts & Ordonnances précédentes faites 

par les Roysnos Piedecclîeurs & Nous,& à cette 

fin que les procezlcur foient par eux faits & par- 
faits félon la iurifdiôion àeux attribuée : Enioi- 
gnans à nos Procureurs généraux & leurs Subfti- 
tuts , de faire toutes poui fuittes & diligences pour 
ce requifes & necefTaires. Mandons au* aux 
Gouuemeurs & Licutenans généraux de nos Pro- 
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uinceSjBaillifs , Senefchaux, ViflTenechaux,Pre- 
uofts de nofdits contins les Marefchaux de Fian- 
ce ou leurs Lieutenants ,& tous autres nos lufti- 
ciers, Officiers & Subicts qu'il appartiendra , de 
tenir la main à i'execution de ces Prefentesjfailanc 
faifir &arrefter,courir fus& tailler en pieces,tous 
ceux de nos Subicts qui feront lcuées Ôc armemets 
de gens de guerre foit par mer ou par terte/ans nos 
Commiflionsfeellécs de noftre grand feau : Car 
tel eft noftre plaifir.En témoin dequoy nous auons 
fait mettre noftre feel à cefdites Prefétes. Donne 
à Villeroy le cinquiémeiour dAouft, l'an de grâce 
mil fïx cents vingt fept : & de noftre regne^e dix- 
huittieme. Signe, Lovrs ; Et fur le reply > Par le 
Roy, De Lomen ie. Et feellécsdugiand Seau de 
cire iaune. Et en cor fur ledit reply eft écrit. 

leùzs publiées çjr regi/îrecs t ouy & ce requérant le 
procureur gênerai du B^oy y pou refire exécutées gardées 
& obfcruées félon leur forme & teneur , & que coppies 
collaiionnies aux originaux d'tcellesyferot enuoyccs aux 
Bailliages <fr Scncfchauffees de ce rejfort t pour y eftre 
pareillement leùes publiées ,regiflrees , gardées & obfcr- 
uces ala diligence des Subclttuts du di t Procureur Gene- 
ral , aufquelseniointld'y tenir la main , ejr certifier la 
Qourauoir cefaicl au mois. A Paris en Parlement l* 
ii.d'A$uft iGiy. 

Signé, DvTulet. 
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